
« Au début du monde, il y avait si peu d’espace 

entre le ciel et la terre que les hommes devaient 

se tenir à quatre pattes et ramper pour se dépla-

cer ». Mais un jour, un jeune aborigène repoussa 

le ciel grâce à un long bâton creux. Et il inventa 

la musique. 
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Il fut élève de la peintre Vera 
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passa un bac histoire de l’art puis 
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publicité depuis 1988 et auteur 
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A propos de l’auteur: 

Description du livre 

L’objet 

livre 

Album avec couverture cartonnée, 24X32 
Les illustrations sont sur la double page (grand format)  avec une 

utilisation de deux couleurs ( bleu foncé, orange vif ) qui donnent 

de la force au texte et aux illustrations. Le texte  écrit en blanc 

ressort sur le fond foncé. 

La deuxième et la troisième de couverture représentent un cercle 

composé de points concentriques (symbolisant le sacré comme le 

soleil et la naissance du monde?) 

Le 

texte 

  Texte sur les origines du monde et de la musique. Il s’agit d’une 

légende issue des aborigènes d’Australie racontant comment un 

enfant trouvant le ciel trop bas utilise un long bâton pour le re-

pousser vers le haut et permettre ainsi aux hommes et aux ani-

maux d’adopter leurs déplacements actuels.  

 Texte poétique utilisant des métaphores: « La légende raconte que 

voulant nettoyer son bâton de quelques insectes qui y étaient 

entrés, le garçon souffla si puissamment que les insectes s’envo-

lèrent et formèrent des étoiles, tandis qu’un son vibrant résonnait 

dans l’air pour la première fois ». 
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Les illus-

trations 
Elles occupent toute la place dans la double page. 

Le texte est inséré.  

Le rapport texte/image est traité avec poésie.  

Les illustrations répondent au texte en donnant des indications supplémentaires sur le contexte (par 

exemple,  sur la deuxième double page, le personnage marche à quatre pattes dans la même position 

que la grenouille, sur la cinquième double page l’illustration indique en quoi la solidité du bâton est 

utile pour se défendre du serpent…). 

L’utilisation de 2 couleurs contrastée (bleu foncé et  orange vif) donne de la force  aux illustrations.  Le 

blanc utilisé avec parcimonie met en valeur certains détails soit sur les animaux ( les dents du croco-

dile, le ventre de la grenouille…), soit sur le personnage dont la silhouette blanche se détache du fond 

quand il grimpe à l’arbre ou lorsqu’il court. 

 Au début de l’histoire, les illustrations donnent à voir un univers oppressant et hostile: les personnag-

es sont représentés en gros plan, l’espace entre la terre et le ciel est restreint , les personnages évolu-

ent dans un univers très graphique composé de traits ,de points et d’arabesques qui rappellent l’art 

aborigène. Au fur et à mesure, cet espace entre la terre et le ciel composé de points s’agrandit pour 

laisser apparaître ce qui pourrait faire penser à un soleil (symbôle de la naissance du monde?).  

Cet espace  semble s’animer au moment où l’enfant découvre le bâton : les points se transforment en 

traits fins et  courts  qui dessinent des arabesques  donnant  l’impression que le vent se lève. 

L’histoire s’achève sur une illustration laissant une grande place au ciel, l’enfant semble devenu un 

homme, debout sur un rocher qui semble suspendu  dans les airs, il regarde vers l’horizon tandis que 

des insects virevoltent autour de lui. Le plan est large en opposition au plan serré du début de 

l’histoire. 
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Pistes pédagogiques possibles 

Activite s 

possibles 
Analyse des illustrations: comparer l’e volution de la position de l’enfant du de but a  

la fin de l’histoire. Observer la position du ciel au de but et a  la fin.  

Ecriture: inventer d’autres contes des origines 

Découverte du monde: Lister les animaux rencontre s par l’enfant comparer avec la 

faune de notre pays. Situer l’Australie sur un globe, un planisphe re. Etudier le re-

lief. 

Arts visuels: l’art aborige ne 

Culture: les aborige nes d’Australie, croyances, coutumes… 

Education musicale: e coute musicale, fabrication d’instruments, mise en son de l’al-

bum 

Danse: mise en danse de l’album, travail sur les oppositions lourd le ger, en bas en 

haut... 

 

Dispositif 

de lecture 

possible 

Lire et de couvrir en une seule fois, avec l’album. 

Conter l’histoire a  la bougie: soit par l’enseignante soit par un e le ve en restitution 

orale de re cit. 

 

re seaux 
Autour des contes des origines 

Autour des albums de Frédéric Marais 

Autour de la technique des illustrations utilisées par Frédéric Marais 

Pour travailler autour de l’Australie: « Yapa , le petit aborigène d’Australie » ed Mila, 2005 
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Liens 

internet 
https://www.youtube.com/watch?v=lovjawnvRio 

 

 http://www.millebulles.com/ens/saison04/livre1/04_1_2.php?reference=E125320 

 




